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La HAS recommandeune«scolarisationcontinue,sansinterruption»
«c’Est UNE PETITE RéVOLUTION. De-

puis 2012, l’idée afait sonchemin que la

placed’un enfantautiste està l’école», se

réjouit Danièle Langloys, présidente de
l’association Autisme France, qui a parti-

cipé aux consultations ayantmenéà la

publication, jeudi 12 février, desrecom-

mandations debonnespratiques sur les
«interventions et parcours de vie des

nourrissons,enfants et adolescents» at-

teints detroubles duspectredel’autisme
(TSA). Cedocument actualiseetcomplète
unepublication de 2012. Eninsistant, au-
delà des questions de diagnostic et de
soin, sur «l’éducation, la scolarisationet

l’autonomie», qui font l’objet d’unchapi-

tre contreune demi-pageen2012.

Désormais,la Haute Autorité de santé
recommande d’«assurer auxenfants et
adolescents autistes une scolarisation
continue,sansinterruption,pour soutenir
les apprentissageset le développementde
leurs habiletéssociales», et un «‹accès à

tous les dispositifsdescolarisation (dont

l’accompagnement humain) proposés

parle système éducatif."français», en ap-

plication de la loi sur le handicapdu 11fé-

vrier 2005. Elle invite aussi à des « colla-

borations régulières entre lesfamilles, les

professionnelsscolaireset lesautrespro-

fessionnels (médical, médico-social, libé-

raux)» et met l’accentsur la «formation
initiale et continue» à l’autisme pour

tous les intervenants, enseignants,direc-

teurs ou accompagnantsd’élèves en si-

tuation de handicap.
Depuis 2012,l’inclusion de l’autisme à

l’école a fait un bond quantitatif majeur.
Alors quele nombre d’enfantsen situa-

tion de handicapaccueillisdansdes ins-

tituts médico-éducatifs (IME) est resté

stable, celui des élèves pris en chargepar
l’éducationnationale a plus quedoublé,

passantde 21000o à 520 00o entre 2011

et 2025.Et parmi eux, la proportion de

ceuxqui présententunTSA aaussi
aug-

menté ils représentent14,5 % des élèves

ensituation dehandicapdanslepremier

degré en 2024, contre 12,1 % en 2011, et

8,6 % dansleseconddegréen 2024, con-

tre 5,7 % en2011, selonuneétude publiée
en novembre2025 par lesdirectionssta-

tistiques duministère del’éducationna-

tionale et de celui de la santé.Soit envi-

ron 36 000enfants autistes en primaire
etplus de20000 dans lesecondaire.

Améliorer la qualité devie
Dans l’intervalle ont été crééesdes uni-

tés d’enseignementmaternelleautisme
(UEMA) et des unités d’enseignement
élémentaire autisme (UEEA) : despetits

groupes n’excédant pas sept élèves en
maternelle et dix en élémentaire ayant
destroubles reconnusaccueillis au sein

d’un établissement scolaire, parunen-

seignant spécialiséavecunappui ren-
forcé de professionnels du médico-so-

cial (éducateurs, psychomotriciens, or-

thophonistes, psychologues). Au total,

342 UEMA et 184 UEEA sont en place
en 2025, avec des résultats salués.

A cela s’ajoutent desdispositifs d’auto-
régulation (83 enélémentaire,50en col-

lège et lycée), qui sont desespacesspéci-

fiques, avecdes intervenants spécialisés,

pour aider lesélèves à gérerleurs com-

portements ou leurs émotions.Mais

malgré des ouvertures de dispositifs
chaqueannée, plus de 46% desdeman-

des notifiéesn’avaientpas été satisfaites
à la rentrée 2025. Et dansles IME, les lis-

tes d’attente se comptent enannées.
La Haute Autorité de santé insisteéga-

lement sur l’amélioration de laqualité de
vie desenfants et adolescents autistes.
Elle recommanded« intégrer systémati-

quement desactivités physiquesdansle

quotidien», bénéfiquespour leur santé

physique et leurs capacitésrelationnel-

les, et d’«apporter un soutien matériel et

humain auxstructuresde loisirsetde cul-

ture». Ce qui implique d'adapter les acti-

vités aux particularités liées aux TSA et,
là encore, de former les intervenants.
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